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*quelques jours, par suite de la disparition. des utx1ùiite,
connue l'un de -nous l'a établi dès 1888 par la. méithode de%
pesées régulières, .etiployé"eg ensuite à 1'Etranger), upu.
coînnletcer l'alimentation solide p ar dwsptgsmirs
des oeufs, dois Pâtés, des léguiiîcs :peu salés, des rèmse
fruits cuits. Après chaque prise de lait, soit l'lui ou. l'au itre
de ces alîmielts.

lia digitaline-est prescritée cx même temps, untiet en.
génér-al ii la tlhéobroinie. En muyenne, dans les états asv-s-
toliques.: V gouttes à VIII gouttes de d-igitaline le pienier
jour, 5 gutsles 7 à 8 Suivants. Inteuroinpre 3 à 10
jours et reprendre. Quand on reprenidra, le mnalade, ts'il
n'la plus d'oedèmýies, ne sera plus soumis au iégimne de ré-
duction. Il Suffit d'un repos relatif et aiu régime alimuiel-
taire requi8.

- Mais, cette méthode dle réduction des liqmvides ne (luit
'être appliquée que (lans les a;systolies alancées, principale-
ment lorsqu'on a -remarqué que l'abondance des liquides
eonti:nue à entraver, -à dimiimer la diurèse, et surtout lors-
que -la dilatation des cavités ca.tdiaques est devenuie irré-
ductible. D4ns le cas contraire, et surtout lorsqu'il s7agit
d'un état simplement liyposystolique, la conduite du pra-
ticien doit être celle-ci: Plusieurs jours avant l'admiinistra-
tion. de la digitale, prescrire le repos avec le -régime, lacté
exclusiff et un,1 purgatif énerýgiqu1e (iteintùre de jai-ap comn-
posée, 15 à 20 gramme, pour ouvrir les voies au niédi-
canient), puis en un seul jour une seuk 7dose de 30 à' 40
gouttes de. olution de digitaline eristallisée au. n]illièmne.
Ici, le 'purýgatif réa-lise en quelque sorte, d'ruje faço.n indi-
-recte, la. réduction des liquides.

Dans les cardiopathies artérielles caractérisées liar la
eséo prccedlaSfbre -myoclrdiqu.e, il -ne fauit jaumais

oublier que le coeur -est en. imminence continuelle de dila-
~tàtioï . Pou.r éviter--et surtout pour- prévenir celle-ci, sur-
.tout liorsque- le rim*ie l-acté "albolu -a. été suivi pendant un
1timps plus out moins long eon raison des 4rcdasdus -à
~l'inuffisan-ce rénale, il est utile *de precrire, tous. les mfois
-OU 'toutes les eix semaines, par exemple, ha réductio des,
liquides suivie, pendeant dix à quinze jours, -de l'adininistra-
tion, dune grianule d'un dixièmie de mnilligr. dle digitaline
c±'istallisée (dose d'eimtrotien. cardio-tonique). C'est là U
Moyen très Simple, très efficace pour- -prévenir ou. retarder
P'apparition des crises hyposystolîques ou aiýystoliques -que
l'on a tort de combattre Seulement lorýsqu'!elles 'se .produisént;
etse tradu-isent -par l'oedème périphérique. Il fa-ut -toujours
seraipeler que celui-ci est, plus souv.ýent qU'on ne le pense,
précédé pa.r des -oedéxnes et des congesionis 'passives -des
différents viscères, appréciables. d'ab ord. par 'lez indices Sté-
thoscopiques et l'examen clinique du1 mnalade (,foie dloulou.-
ieux ït la région 'épigastrique et augmnenté dle .mllhune, -ou-
-clius -sois-crépitants--aux bases pulmnonaires, prseùce dle li-
quide, pleu.ral- surtout à droite, puis diminution de la d1iu-m

lèse y avc_/tWreo oyurie nocturne, caractérisé a
Pexcrétioni urinaire à fpreédonin!ance noctiune, ete).

cg~ sont- l à les symptômes de la période préasysioiique,
quoique l'hypoýsystolie viscérale -ait déjà. ainsi fatit son appa-
rition. Ces- oe(IZêïnes et ces congestions viscérales sont en-
core àppréciahles par l'augmnentation. rapide du poids (1(%

maifla1es, tt'vùt l'il, pt ilta noc dei pse r 1 vte au. courg
desG calrd i opatxlies.

Ua-is lad igitalle ,et Ila réduction des I iquidts nie, sont
pas les >(l. is oý elis kt opposer àl I 1y'posystol ie et àl l'alsystolie

uîwma<auf~.,le~i l (i< dépentlent pats eue ntdeO l'as-
tlUnie uL ardli o- a,,7ul aire. Dan is les ca rd îopath ies artérielles
(,t même dans les card iopalh les valvu laires, un rÎle. impolxr-
taut doit éêt4 atiu au fuiietionneicut rénaikl dont itin-

slianese mî~uepar l.'oligum ie et Pamr hi. rétention ohlo-
rui'ée ~oU()llle dans les -iéh'tmême soius foruile sèche,

c'et--dresans oedeuie. Alun3, de1'onnie heure la cure de
d&(.hbn'ura i-lioit s'inipouse et lpàtrfoisý elle étsi,à elle seule,
a prèeNeîr ot même àl guérir les crises asys8t4liqucs, alVec out
sans 1adîn iniýstraiom de l'a digi-tale et de la théýobromnine,
nuli snnt dexcellens agents dl'éliina-iýtion cloruirée, comme
l'un (le nous l'a dénonitré dlès 1996.

C'omu'mîmcînt, ces hieai eux iésult4its tonlt-ils -obtenus pax la
digaie? Paxler de l'excitabiflité, de la contractibilité, de la
Ç(7co utibiltté, c'e:,t invoquer des propriétés du muscle, ce
n'est pas expliquer- la f'onction elle-même. or le coeur,
soumiiis ï dles mouvemnents ailter*intif-E dle systole et (le dlias-
tole., voit echacune le ces phiases d'activité -influencée par
la digitale. Celle-Ci renforce la systole et tllonige ýa diastole.

lis(l ag anrs les cavités iontr icu-laires du fait de la
diastole plu-slonguie, plus dlefore-et une vitesse accrue dans_
la î)ixuplsion (lut liquide sanguin en raison dle laý systolepu
énier'gique. 'J'elle appareît l'acction. cardiaque de la digitWC.
:Uîis àC côté de IFaction cardiaque -se range l'action di-uré-
l1i ie, cOelle-ci ýSubordonnéëe ià l'ex,,istence d'oedémes pépiplié-
riques ou d'épanchiements inest.îl.Le inahide urie
ses liquides; infiltrés: ce n'est qu'à ce prix que -la digitale
mainifeste des effetG dirtqe.quand 'il n'y a pas d'be-
dèmes, l'a dliurese fait défaut. C'est là un fait dles; plus un-
por]tanilts -déjàt Pressenti par' Withiering, "On, 1775, quand il
disait -que la digitale agit dans toutes. les -hydroissx
cepté dans les hyrpseeky.stées"; par Vassal, dans sit
thè':se (le :1809, lorsqu'il (lisait oincre- qu[le "l'état 4'i'nfiitrar
tien estul écessaire pour l, c.tion diurétique de la digitale".
,enfin par Loam emi 1879, et ensuite par Sid:no iel ingr01 qii

l'a~>pehuentCremiède (les hyvdropisies ariqe";de sorte
que l'onf peut dire que la digritale -ne résout pas les 'épanl-
chiemients parce qiifeU]e est -diurétique, mnais qii'ele dlevieilt.
diurétique p)arc-qu'.elle les résoiût.

'On saý-.it -eneore que le liquide des oedèmes renferme. de.
grandes quantités de cliloriu-es. iès 1896, l'un1 de -nous,
avec NeuLhaeer >et Voea ifssésur les (lél)cles chloru
réesq, 20-ýà 50 gr. qui. 'accomipagnent la inrkse dligitalique,

véitbl hpeehloiuieurina ire "'mrt"(11. R-
chiard). 's-àdr provenant dles t isss niltrés.

La: digitale n'agit pas auts.si lentemrent qu'on l'a dit, et
il'fa t-dsii igerI dio-nc<u'i4~neetdiréiqe.L'action

criqeest raepide, appa.raist-fn.t après 10 àà.. 13 îui55 e
unie dem11-i-hIeure ou uîne hecure au plus; IPacti(yn irétique
est plus lente, seina-ni r'estant api ès 12, 24., 36; ou 48 heures.-
Il' ne fùa.u t -nmêe.c jaiiiais oublier eni pratique l'action dissot.
Ciée de la digitale, ce qui veut dire que dans des cas bien
déteriniés par la. chiiq(ue, l'uction de la digitale reste car-

diau~et qu'on ne doit pasGmeîe les dloses pour 'vi


